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1 ELEMENTS DE DIAGNOSTIC

Un territoire à structurer au regard des pôles environnants
Le périmètre retenu pour élaborer le SCOT du Pays des Sources présente une réelle cohérence telle que le demande la loi. Il englobe 48 communes réparties de
la manière suivante :
• la totalité de la Communauté de Communes  du Pays des Sources qui correspond aux limites des cantons de Ressons sur Matz  (24 communes) et de Lassigny
(22 communes) ainsi que la commune d'Ognolles (canton de Guiscard) soit 47 communes
• la commune de Solente qui n'a pas pu intégrer le périmètre du SCOT du Pays du Noyonnais en raison de sa non continuité territoriale. Cette commune est
rattachée à la Communauté de Communes du Pays des Sources depuis le 1er janvier 2012.

Le territoire du Pays des Sources, situé au nord-est de l'Oise et au centre de la Picardie, a la particularité d’être limitrophe au nord avec le département de la
Somme. Il s'étend de manière longitudinale en rive droite de l'Oise, à l'ouest des collines du Noyonnais et à l'est du Plateau Picard. Les deux cantons ont des
superficies voisines et les communes ont une configuration géomorphologique semblable donnant toute sa cohérence au périmètre. En outre, le Pays des Sources
constitue un ensemble de communes situé entre deux agglomérations urbaines au rayonnement régional : Compiègne au sud et Noyon à l'est.

Le Pays des Sources forme un bassin de vie compris entre :
- le plateau du Santerre (Somme, Roye) , au nord, où la ruralité est encore plus marquée
- A l'est le Noyonnais principalement tourné vers la vallée de l'Oise
- le Compiègnois au sud, plus urbain et pôle économique majeur à l’échelle régionale,
- le Plateau Picard à l'ouest occupant l'espace central du département et nettement tourné vers le sud.
Ces trois derniers territoires faisant déjà l’objet d’une planification urbaine (SCOT approuvé ou en cours d'approbation)

Le territoire est sous la double influence des deux principales agglomérations et pôles économiques de la vallée de l’Oise que sont  Noyons à l’est  et Compiègne
au sud. Plusieurs communes sous influences moins marquées ont conservé leur caractère rural. Il est également sous l’influence régionale de l’agglomération
parisienne en raison de la présence d'un échangeur de l'A1, en particulier pour ce qui concerne l’emploi et l’accès à certains services ou loisirs spécifiques (2ème
couronne parisienne, soit 15% des actifs travaillant en Ile de France) .
La partie centrale du territoire se compose de deux pôles de services intermédiaires, formé par chacun des chefs lieux de canton. Leur rayonnement est significatif
pour atténuer la situation de dépendance du territoire vis à vis des pôles extérieurs. La multipolarisation touche donc bon nombre de communes notamment
parce que les lieux fréquentés pour l'emploi ne sont pas nécessairement les mêmes que ceux pratiqués pour les équipements et les services de proximité.

STRUCTURE
GEOMORPHOLOGIQUE

Le périmètre  du Pays  des  Sources  ne  possédant  pas  de ville  centre,  son organisation territoriale  repose sur
plusieurs communes ayant un rôle de bourg au rayonnement plus ou moins étendu sur les villages voisins.
Ressons sur Matz et Lassigny représentent les deux pôles majeurs internes au territoire. Ils proposent une gamme
de commerces,  services et  d'équipements de niveau similaire :  un supermarché,  des commerces de première
nécessité et spécifiques, des services financiers, des services de santé privés et publics. Coudun dispose également
d'un bon niveau d'équipements  et  de  services.  Les  bourgs  de Beaulieu les  Fontaines  et  de  Conchy les  Pots
disposent d'une gamme de commerces de proximité, d'équipements et de services de proximité leur permettant
d'exercer une certaine attractivité.

Les services publics, les équipements de sports et de loisirs, les établissements d'enseignement, les services de
santé,  les  activités  culturelles,  sont  encore  bien  présents.  On  note  une  multitude  de  petits  équipements  de
proximité et une absence d'équipement de dimension intercommunale. Pourtant, le territoire accueille un nombre
important  de  nouveaux  arrivants,  ménages  issus  de  la  région  parisienne  ou  de  milieux  urbains  régionaux,
souvent demandeurs de services de proximité. Dans certains secteurs, ces nouveaux arrivants engendrent des
difficultés  de  fonctionnement  des  structures  scolaires  (agrandissement  des  écoles)  ou  des  besoins  en
équipements périscolaires qui peuvent être difficiles à mettre en place (voire à développer quand ils existent)
localement.

A une échelle plus intercommunale, a été évoquée la nécessité de réfléchir à des actions pour la petite enfance, les
personnes âgées, d'étudier la faisabilité d'un équipement de lycée en lien avec Roye et d'une structure aquatique
en complémentarité ou en synergie avec ceux existants sur Noyon et Thourotte. En effet, le trajet vers les lycées
situés à l'extérieur du territoire est pour une majorité des élèves d'au moins 1 heure et le niveau des résultats
scolaires est souvent fonction du temps passé dans les transports. Le territoire est peu doté en structure pour la
petite enfance alors qu'il tend à accueillir de jeunes ménages de plus en plus souvent doubles actifs. Il n'existe pas
de véritable structure pour personnes âgées dépendantes tandis que l'on observe une tendance au vieillissement
de la population, tout en privilégiant l'aide à domicile souvent souhaitée par les personnes âgées autonomes.

LES LYCEES

LES LYCEES

La population totale du Pays des Sources s’élève à 20 624 habitants en 2008.  Elle connaît un taux de croissance annuel moyen entre 1%
et 1,5% sur les 30 dernières années, avec en moyenne 220 habitants de plus par an. Seules 3 communes ont plus de 1000 habitants.
Depuis  1975,  l’évolution  démographique  est  croissante  et  assez  régulière.  Elle  est  de  0,5  point  à  1  point  supérieure  à  celle  du
département préfigurant d'une attractivité certaine du secteur à l'échelle de l'Oise.

Les estimations de population faites à l'horizon 2020 (25 551 habitants) à partir des enquêtes communales confirment le souhaît des élus
d'accueillir de nouveaux habitants. La somme de ces estimations se traduit par un taux de croissance annuel moyen de 1,45% entre 2009
et 2020 (cette croissance est diffuse spatialement, touchant aussi bien les villages que les bourgs centre et compliquant la gestion des
petites communes moins bien équipées et disposant de moindre moyens pour s'en doter).

L’analyse de la répartition par tranche d’âge montre une tendance au maintien d'une population jeune contrairement aux évolutions
nationales et départementales. En 2008, l'indice de jeunesse qui est le rapport entre les moins de 20 ans et les plus de 60 ans s'élève à 1,6
pour le Pays des Sources (1,5 pour l'Oise et 1,1 pour la France). Sur la période, le renouvellement de population (installation de jeunes
ménages sur le territoire) est donc suffisant pour limiter la tendance au vieillissement.  Plus de la moitié des ménages (53,5%) des
communes du territoire ne compte qu’une ou deux personnes. Le nombre moyen de personnes par ménage est de 2,6, en baisse par
rapport à 1990 (2,9 personnes par ménage). Plus de 4 logements sur 5 comptent 4 pièces et plus, soit une tendance à la sous occupation
des grands logements et un parc de logements à adapter aux caractéristiques de la population.

Le parc de logements du territoire connaît un fort développement depuis 1975 (+ 1934 logements). Le rythme de croissance du parc est
même plus rapide que celui de la population entre 1975 et 2009, et s’explique en grande partie par les phénomènes de desserrement de
la population (maintien des personnes âgées à domicile, augmentation du nombre de famille mono-parentale, baisse du nombre de
personnes par logement, etc.).
Ce dynamisme du marché de l'immobilier et du foncier se traduit par une baisse des logements vacants (rôle également des opérations
de  réhabilitation)  et  une  tendance  à  la  transformation  des  résidences  secondaires  aujourd'hui  peu  nombreuses  (6%  du  parc),  en
résidences principales. Il se produit donc une croissance des résidences principales sans que le rythme de constructions neuves soit très
élevé. Il convient de tenir compte du stock restant de résidences secondaires et de logements vacants dans les projections d'évolution du
parc de logements, ainsi que les grands logements libérés par des personnes âgées qui opteraient pour quitter le territoire (retour vers la
ville,  héliotropisme,  etc.).  Le «turn over» au sein du parc de logements est  assez faible,  pouvant résulter  d’une offre locative peu
importante.

Le parc locatif qui est 2,5 fois inférieur à la moyenne départementale est concentré sur les communes ayant accueilli des opérations de ce
type dans les années 1970 - 1980 ou plus récemment 1990 - 1999, et celles ayant d'anciens logements d'ouvriers agricoles aujourd'hui
loués à des particuliers. Le parc locatif ne concerne donc pas uniquement les communes les plus peuplées permettant à certains villages
d'avoir une offre de logements partagée entre accession et location. En revanche, ces locatifs sont en majorité des grands logements, ne
participant donc pas à une diversification du type de logement. Le parc social est faible et se répartit sur 17 communes , avec une forte
concentration sur 2 communes situées au nord est du territoire.

Les infrastructures, le transport et les déplacements

Le réseau routier d'intérêt régional ou national traversant le Pays des Sources est essentiellement constitué de voies orientées nord-sud (A1,
RD1017, RD935, RD934) tandis que la voie primaire du territoire (RD938  Ressons-Lassigny) est orientée est/ouest. A l'échelle locale, elle est
complétée par la RD142 voie nord sud reliant Lassigny à Compiègne. Aucun des chefs-lieux de canton  n'est directement desservi par un
axe routier majeur, le noeud entre la RD1017 (9096 véhicules/jour en 2008), la RD935, la RD938 et l'A1 est situé au sud-est de Ressons sur
Matz, sans qu'il ait sucité jusqu'alors la construction d'une véritable entité urbaine.  Outre la fréquentation de ce lieu qui s'approche des 10
000 véhicules/jour en 2008, les routes départementales du secteur ne sont pas confrontées à des problèmes de saturation ce qui n'empêche
pas certaines intersections d'être identifiées comme dangereuses.

Le réseau routier d'intérêt supra territorial offre donc une desserte inégale, la frange ouest du territoire est bien reliée aux grands axes,
facilitant les échanges avec la région parisienne, la frange est n'est desservie que par un axe d'intérêt régional (RD934) qui passe à l'écart
des secteurs habités et notamment de Lassigny. Cet axe (Roye -Noyon) devrait connaître un intérêt régional renforcé par le projet de canal à
grand gabarit Seine Nord-Europe et de plate forme multimodale à proximité de Noyon, puisqu'il relie ces  infrastructures projetées à l'A1.
Dans ce cadre, sa mise à 2X2 voies est étudiée par le Conseil Général.

Le territoire est peu doté en transport collectif. Il repose uniquement sur le réseau routier. Celui-ci s’organise autour de neuf lignes de bus
régulières  «pénétrant»  ou «traversant»  le  territoire.   Toutes  les  communes  sont  au moins  desservies  par  1  ligne.  21  communes  sont
desservies par 2 lignes. Les points desservis par les lignes d’autocar suivent une logique cantonale et non une logique territoriale (celui du
Pays des Sources). Les déplacements sont orientés vers les pôles extérieurs au Pays des Sources (Compiègne, Noyon) avec des temps de
trajet  élevés.  On note l'absence de liaison directe Lassigny -  Ressons sur Matz.  La Communauté de Communes du Pays des Sources
expérimente depuis octobre 2009, un service de Transport solidaire à la demande, destiné principalement aux personnes les plus captives.
Le territoire ne compte pas de gare voyageurs SNCF. Les usagers se rendent à Noyon où Compiègne pour prendre le train.

La desserte  du territoire  est  inégale en termes d'équipement en réseaux de télécommunications (téléphonie,  internet  haut  débit,  etc.)
particulièrement en frange du département. Cela constitue un frein au développement économique tout en sachant que sur ces secteurs un
développement des activités économiques lié au projet de canal Seine Nord Europe est attendu. Au regard de ce qui a été fait sur Roye
(rebord méridional du plateau du Santerre) et de la ZDE (Zone de Développement Eolien), le potentiel éolien du territoire est réel, mais
mérite une approche concertée pour éviter une atteinte à la qualité de l’environnement, du cadre de vie et des paysages qui sont un atout
important dans la valorisation touristique du Pays des Sources, autre ressource économique.

Une croissance importante de la population

Des équipements et services relativement concentrés
Un niveau d'équipements à optimiser face aux besoins croissants

Une desserte inégale du territoire
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Une population jeune, un parc de logements peu diversifié
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